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Notre groupe Place et Parole des Pauvres s’est réuni 5 samedis à la Maison du 

Diocèse en 2022-2023. Chaque journée a été préparée en amont par 5 personnes, 

membres du groupe et animateurs. 

En octobre, nous avons pris le temps de faire connaissance, d’établir une charte 

pour bien vivre ensemble et de bien expliquer notre mission : celle de servir l’Eglise 

en apportant notre façon de comprendre l’Evangile, de le vivre et de suivre le Christ. 

 

En janvier, à l’aide d’un photolangage nous avons réfléchi sur notre façon de voir 

notre place dans la société et la façon dont les autres nous voyaient. 

 

En mars, nous avons partagé sur la place du Christ dans nos vies et écrit un psaume 

avec nos mots d’aujourd’hui. Nous avons aussi réalisé, en nous entraidant, une 

fresque, seul ou à 2, sur ce que représentait l’Eglise pour nous. 

 

En juin, nous avons partagé et prié le texte de la femme adultère en utilisant « le 

Bibliodrame » comme outil. 

Nous avons ensuite réfléchi sur notre place dans l’Eglise, le peuple de Dieu. 

 

En septembre nous avons relu les fruits de notre travail et choisi ensemble ce qui 

nous paraissait bon et beau à partager. 

 

La prière et le partage de la Parole ont soutenu et guidé chacune de nos journées. 

 

 

Ce livret est le recueil des paroles de chacun et non un résumé ou une synthèse. 
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En mai 2013, à l’initiative des évêques de France, DIACONIA a rassemblé à Lourdes 

12000 personnes. Ce fut un évènement marquant une prise de conscience de la place 

et de la parole des plus pauvres : « Nul n’est trop pauvre pour ne rien avoir à 

partager. Nul n’est trop riche pour n’avoir rien à recevoir. » 

 

Depuis son élection le Pape François invite les chrétiens à prendre à cœur la mission 

de l’Eglise qui est d’annoncer et de servir l’Evangile. « Il désire une Eglise pauvre 

pour les pauvres » car nous dit-il, « les pauvres ont beaucoup à nous enseigner ». 

 

En effet en lisant et en méditant les évangiles nous découvrons comment Jésus se 

met au service de la mission que lui a confiée son Père qui est celle de LE faire 

connaître. Jésus va rencontrer en priorité Bartimée, la Cananéenne, Zachée…, des 

personnes qui sont dans le besoin, qui sont malades, qui ont le désir de guérir, qui 

ont soif de le connaître, qui lui font confiance. 

Il va à la rencontre des petits, de ceux que l’on regarde très peu ou pas du tout et 

que l’on n’entend pas. 

Il leur donne la parole, les écoute, les guérit, les transforme, les envoie aussi en 

mission. 

 

A travers ses rencontres, on découvre que Jésus lui-même a appris des Pauvres et 

que « Dieu veut communiquer par les pauvres une sagesse mystérieuse » (François 

Odinet). L’Eglise a besoin de connaître la vie des plus pauvres et d’entendre leurs 

voix pour découvrir les appels que l’Esprit Saint lui lance. Ils ont une expérience à 

communiquer et une pensée à partager, qui ne concerne pas seulement leur 

expérience personnelle, mais toute la vie de l’Eglise. 

 

Le Christ est venu pour TOUS.  

Mais écouter les plus pauvres, les entendre, les inviter à réfléchir à partir de leur 

expérience, recueillir leurs paroles et reconnaitre que celles-ci sont source de savoir 

et de pensée, est nécessaire pour que tous ensemble en Eglise nous apprenions à 

suivre le Christ à sa manière à LUI qui était d’abord de se mettre à l’écoute des 

plus pauvres.  

 

C’est dans cet état d’esprit que le groupe Place et Parole des Pauvres a été mis en 

place dans notre Diocèse à la demande de l’équipe « Servir la Fraternité », en accord 

avec le Père Yves BOIVINEAU et confirmé par le Père Yves LE SAUX. 

 

 

Brigitte SATIN 

 

 

 

 



4 
 

Les participants  

 

Jonathan CIANCIO 

Didier CLERC 

Frédéric GRILLET 

Raymond HERNANDEZ-GARCIA 

Denise MAITRE 

Joséphine MAHTO 

Noba Bléhoué SAM 

Brigitte SATIN 

Dominique SAUBIEZ 

Danielle VERRIER 
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NOTRE CHARTE POUR VIVRE ENSEMBLE 

 

- Je ne juge pas la personne qui est en face de moi, car le non 

jugement est le don de Dieu. 

- Je garde confiance en Dieu et en Jésus Christ avant tout, et la 

confiance envers l’autre nous unit à LUI. 

- J’accepte l’autre, tel qu’il est, dans l’amour. 

- Si j’ai été blessé ou que j’ai blessé quelqu’un je discute avec la 

personne et je m’explique car ce n’est pas forcément mon 

intention de lui faire mal. 

- J’écoute avec bienveillance, sans jugement et sans couper la 

parole. 

- Je prends soin de moi, des autres, de ma relation à Dieu en ne lui 

disant pas n’importe quoi. 

- Je ne peux pas me mettre à la place de l’autre mais je peux 

l’écouter, l’accompagner dans l’amitié, l’amour et la prière. 

- Je reste moi-même simple et vrai. 

- Je partage le sourire de Dieu et je le communique aux autres. 

- J’entends mais je reste discret. Je n’ai pas à dévoiler l’intimité. 

Je fais attention à ne pas trahir la confiance de l’autre. 

 

Charte écrite ensemble le 21 janvier 2023 
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MA PLACE à partir d’un photolangage 

Comment je vois ma place ?     

 

  
 

Les repas festifs, c’est ce que je vivais avec la famille et que je ne vois plus 

maintenant. Ça me manque. 

Je la vis en dehors de la famille avec les amis et mes frères et sœurs 

d’ailleurs.  

 

C’est une plante qui pousse. Ça me fait penser à mes semences de vie et de 

foi qui poussent. C’est ce qui m’a aidé dans ma vie, dans ma foi avec Dieu et 

j’ai vu les fruits. 

                                        

J’étais une petite plante qui n’avait pas de force que Jésus a arrosée. Et à 

force de l’arroser, j’ai grandi. 

Aujourd’hui c’est moi qui tends la main et qui aide les autres à grandir.  

 

Les médicaments sont tombés maintenant, j’en ai moins besoin. Ma place elle 

est bien dans la prière et avec les voisins.  

 

Ma place, aujourd’hui, c’est le chemin qui continue. Ma demeure est en Dieu, 

lui qui est le chemin, la vérité, la vie. Un chemin fait d’ombres et de lumière 

mais qui va plus vers la lumière, la lumière qui est au bout et qui est le Christ 

et qui se révèle dans les autres.  

                                                                          

 Ma place je la vois comme des mains qui se tendent des 2 côtés : des mains 

que des personnes me tendent, des mains que je tends à des personnes. Ma 

place je la trouve grâce aux autres, avec les autres, au milieu des autres. 

C’est comme sur une embarcation, on rame et on avance ensemble. On rit, 

on s’entraide, on se risque ensemble.            
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Comment je crois que les autres me voient, me 

perçoivent, me ressentent ? 

 
On me dit très souvent que je suis un peu locomotive dans des groupes. Je 

ne suis pas forcément la première parce que ce n’est pas ce que j’aime. On 

me met souvent la première mais en fait je suis souvent la seconde. On me 

dit aussi que je suis attentive aux autres et que je prends soin des autres. 

Cette femme sur cette photo, elle marche mais elle regarde en même temps 

par derrière si tout le monde suit.  

 

Les gens quand ils me regardent à l’extérieur ils me disent que j’ai l’air 

bizarre. Ils ne regardent pas à l’intérieur. En fait au fond de moi-même, j’ai 

une lumière qui me guide qui est le Bon Dieu. La personne qui est auprès du 

feu c’est pour moi une femme qui est dans les ténèbres et les flammes 

l’éclairent. J’ai eu des ténèbres et je suis passé des ténèbres à la lumière et 

c’est cette flamme-là.  

 

Ma place, je la vois comme une graine de moutarde. Elle a son terreau, on 

va bien l’arroser et puis elle va monter. Apparemment ça a l’air d’être une 

feuille de chêne. Ça a l’air d’être un chêne et si le chêne a bien pris, il dure. 

C’est la Foi, la soif de vivre qui fait que j’ai envie de me battre, sinon je ne 

m’en sortirai jamais.  

 

Ma place je la vois dans ma famille. Quand il y a un problème tout le monde 

vient vers moi, et moi je les prends toujours comme si je prenais un enfant 

contre moi, toujours très à l’écoute. Maintenant je trouve que ça ne va pas.  

Car quand on m’appelle et qu’ils arrivent je ne sais plus quoi faire. Je dis 

Seigneur je les prends avec moi et je vais à l’Eglise. Je dis Seigneur toutes ces 

personnes que tu portes, je les aime de tout mon cœur. Je te les dépose, 

prends soin de chaque personne. Ma famille me voit après comme celle qui 

prie tout le temps. C’est toujours Dieu, Dieu, Dieu ! 

 

En fait je ne sais pas bien comment les autres me voient. Je crois qu’il y a la 

partie visible et la partie cachée. Ce n’est pas que je veux cacher mais 

comme je souffre d’un handicap invisible, il n’y a guère que Jésus et moi qui 

le voyons. Mais en fait c’est la moitié du visage, c’est aussi les symptômes du 

trouble psychique. En fait les symptômes ne sont que la partie visible de 

l’iceberg. Et la grosse partie elle est cachée pour moi déjà. 
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Je crois que les autres me voient comme quelqu’un qui a l’air comme ça, 

j’aime bien dire le fou et le sage qui s’arrête pour cueillir des fleurs en 

marchant. Voilà quelqu’un qui est un petit peu à côté des réalités. Mais aussi 

j’aime bien m’arrêter pour regarder ce qui est beau, ce qui est autour de 

nous.  

 

Des fois j’ai un peu peur, je mets les mains comme ça à l’envers pour dire que 

je ne suis pas droit, je suis bancal, je suis complètement à l’ouest. Et quand 

j’arrive à le regarder (des mains retournées sur un coeur), c’est le Seigneur 

qui me regarde et qui me dit « je t’aime ». Je sais que tu es dans mon cœur, 

comme ça à l’endroit. 

 

On me voit comme un gros arbre et souvent on me partage que je suis un gros 

arbre solide près duquel on peut se reposer. Je prends mais c’est un peu 

fatigant des fois d’être un arbre solide. Comme la pousse du chêne qui a un 

peu poussé. 

 

Moi on me reproche souvent de plus m’occuper des personnes âgées que de 

m’occuper de moi. On me dit qu’il n’y en a que pour elles. Il faut peut-être 

que de temps en temps je m’occupe de moi. Ma famille surtout trouve que 

je les délaisse un peu.  
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LA PLACE DU CHRIST DANS MA VIE   

 
Le Seigneur et la prière tiennent une grande place dans la vie de chacun d’entre 

nous : 

« Ma place, je l’ai trouvée ou retrouvée en Dieu… » 

« Maintenant, j’ai une grande confiance en Dieu, il m’a aidé dans ma vie, il m’aidera 

toujours et me donnera la force et le courage ». 

« Je sais que je ne suis plus seule parce que je suis aimée du Bon Dieu… » 

« … Je dis au Seigneur : prends soin de chaque personne et je nomme tout le monde 

même ceux que je n’ai pas vus. » 

 

Les psaumes sont des prières qui nous parlent beaucoup car elles nous rejoignent 

dans notre vie de tous les jours. Elles ont été écrites par des hommes à partir de ce 

qu’ils étaient, de ce qu’ils vivaient. Elles sont faites de louange mais aussi de cris, 

de révoltes, d’appels au secours, de confiance, de reconnaissance… 

A notre tour nous avons prié le psaume 22 « Le Seigneur est mon Berger » avec notre 

vie, avec tout ce que nous sommes et que nous portons.  

C’est avec nos mots d’aujourd’hui que nous avons réécrit ce psaume et répondu à la 

question : Qui est le Seigneur pour moi ? Quelle place Il tient dans ma vie ? 

 

PSAUME 22 : LE SEIGNEUR EST MON BERGER                                       

01 Le Seigneur est mon berger : je ne manque de rien.  

02 Sur des prés d'herbe fraîche, il me fait reposer. Il me mène vers les eaux 
tranquilles 

03 et me fait revivre ; il me conduit par le juste chemin pour l'honneur de son nom. 

04 Si je traverse les ravins de la mort, je ne crains aucun mal, car tu es avec moi : 
ton bâton me guide et me rassure. 

05 Tu prépares la table pour moi devant mes ennemis ; tu répands le parfum sur ma 
tête, ma coupe est débordante. 

06 Grâce et bonheur m'accompagnent tous les jours de ma vie ; j'habiterai la maison 
du Seigneur pour la durée de mes jours. 
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 Psaume avec les mots de Denise, Frédéric, Joséphine, Sam et Dominique 

 
Le Seigneur me protège et me guide, grâce à lui je suis dans l’abondance. 

Il sait ce qui est bon pour moi, il ne m’abandonne jamais. Il est toujours là fidèle. Il 

est mon bouclier. Chaque fois que j’appelle au secours il m’entend. Je sens vraiment 

sa présence. Il est mon roc, Celui sur lequel je m’appuie. 

Il est mon protecteur, près de Lui je suis rassuré. Je veux vivre avec Lui, en Lui. 

 

Tu es là même quand je ne sais plus où j’en suis.  

Tu me gardes sur le bon chemin car tu es mon Berger. 

Tout au long de la route je te demande de me tenir solidement par la main. 

Au plus fort de la tempête quand je me tourne vers toi, la paix, la confiance et 

l’espérance reviennent. 

Tu me délivres de mes peurs car tu as toi-même vaincu la mort. 

 

Quelles que soient les difficultés que je traverse je n’ai pas à avoir peur car le 

Seigneur est avec moi et me soutient. 

Le Seigneur me devance en toutes choses, il vient me chercher et descend pour me 

relever. Il me montre comment continuer. 

 

Seigneur, viens combattre pour moi, je n’ai pas la force mais avec toi, je suis 

vainqueur. 

Je te rends grâce car avec toi ma défense est du tonnerre.  

Je suis plein de reconnaissance, je chante pour toi. 

Je suis joyeux d’être ta brebis toute ma vie. 

Quoiqu’il arrive je veux vivre dans ta maison. Tu me donnes la force de marcher. 

Tu pourvois à mes besoins. 

 

                                                             
                                             

 Psaume avec les mots de Danielle, Didier, Jonathan, Raymond et Brigitte 

Seigneur, Tu es mon protecteur. Tu es toujours là quand je te demande quelque chose.  

L’essentiel c’est Toi qui me le donnes. Je ne manque de rien. Tu m’apportes un 

équilibre spirituel et matériel, Tu m’apaises. Quoiqu’il m’arrive j’ai une grande 

confiance en Toi.  

Quand je ne vais pas bien, Tu me prends sur tes épaules. Tu es mon guide. 
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Quand je n’arrive pas à dormir, je me consacre à la prière. Le matin je repense à ce 

que je t’ai dit la nuit. Et de là où Tu es, tu continues à me guider avec patience. 

 

Seigneur, si ça ne va pas, je sors de chez moi, je vais me vider la tête. Tu me fais 

évacuer le mauvais qui est en moi et malgré ce qui se passe dans le monde, Tu 

m’amènes vers la paix.  

Sur mon lit, dans ma chambre, Tu me fais reposer. Tu me mènes vers un monde 

meilleur vers des choses auxquelles je n’ai pas pensé. 

Seigneur, tu veux que j’aille bien. Tu m’aides à me mettre à l’écart, à distance. Là 

où Tu m’emmènes, j’ai tout ce qu’il faut. 

 Dans le silence de la nature, je te remercie pour la beauté de ta création. Tu es là, 

présent. Je suis paisible. 

 

Seigneur, Tu me fais revivre. Sur ton chemin, il y a des ravins de chaque côté. Quand 

je suis dans le ravin, tu me recadres et avec toi, j’arrive à me remettre sur le droit 

chemin. Je retrouve le contrôle de ma vie. 

Parfois quand ça ne va pas sur mon chemin, je fais demi-tour. Mon stress redescend. 

Quand j’ai trop peur, tu me dis que ce n’est pas mon chemin que je dois suivre mais 

le tien qui me va mieux. Tu m’appelles à penser à un autre chemin meilleur pour 

moi. 

 

Seigneur, depuis que j’ai confiance en Toi, je n’ai plus peur de la mort. Avant c’était 

ma plus grande hantise. Maintenant je sais qu’après la mort je serai libéré. 

J’ai besoin d’un guide car suivant où je vais, je me perds dans mes blessures 

spirituelles et j’ai tendance à me laisser manipuler. 

Quand je suis tirée vers le bas, vers les ténèbres, tu m’appelles à ouvrir les yeux et 

à aller vers la lumière. Tu m’amènes à voir et à penser autrement. Tu me rassures, 

j’avance plus tranquillement. 

Le bâton, ce peut être Toi ou ce peut être une personne qui guide et rassure. Je peux 

m’accrocher à ce bâton. 

 

Seigneur, tu es mon rempart devant mes ennemis. Tu me donnes la bonne nourriture : 

ta Parole et les signes que tu m’envoies. 

Tu m’élèves devant mes ennemis. Mon amertume déborde et tu m’aides à affaiblir 

le mal. Tu fais tout pour que ça s’arrange et que ça reparte. 

Le parfum, c’est un petit rien, pas raisonnable mais qui change l’ambiance. Tu 

compares ma tête à un calice. Tu parfumes ma tête et tu me remplis de joie. 

 

Seigneur, je ne peux plus me passer de toi.  

Tu es à côté de moi tous les jours. Tu m’accompagnes partout. Quand ça ne va pas, 

tu mets des anges sur ma route. Tu m’envoies l’Esprit Saint qui me guide tous les 

jours dans la joie. 

Ta maison, ton temple, Seigneur, c’est mon cœur. C’est là où tu peux rayonner. 
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NOTRE VISION DE L’EGLISE MISE EN FRESQUES 

 

Tableaux de la fresque réalisés seul, avec l’aide d’un membre du groupe ou en 

binôme.  

 

 
 
En Eglise, Jésus nous montre le chemin 

vers le salut. 
 

 

 
 

Ce bateau me rend heureux comme à 
l’Eglise. 

Il me rend libre, en fraternité. 
Le drapeau fixe le soleil. 

 

 
 
Nous allons tous vers la Croix. Elle nous 

illumine et nous sort du gouffre. 
 

 

 
 

L’Eglise, c’est la joie, la 
fraternité, le pardon. 

 
 

 
 
Jésus dit : « Je suis la Porte. Je connais 
mes brebis. Elles entendent ma voix et 
elles me suivent. » 
L’Eucharistie est guérison et action de 
Grâce. 
 

 

 
 

Allons tous ensemble vers la Source qui 
est la Vie. Nous cheminons en Eglise 
ensemble et portons des fruits 

fraternels sous le sourire de Dieu. 
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La vie est dans la Bible qui est la source 
de notre vie profonde. Voix en cœur à 
cœur, avec nos différences, elles 
fleurissent notre vie. 
 

 

 
L'Eglise, une embarcation grande et 
fragile, qui accueille et emmène ses 

passagers vers et avec le Christ. Au 
soleil, dans le temps calme ou la 
tempête, chacun y est acteur, prend sa 
part de la vie : offrir la voile au vent, 
régler le cap, chercher l'horizon, dormir 
sur les coussins au fond de la barque. 
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MA PLACE DANS L’EGLISE, LE PEUPLE DE DIEU 

 

 
 

C’est quoi l’Eglise que je vis aujourd’hui ? 

 
- Une Eglise avec un présent, un passé, un avenir 

« Les bâtiments me rappellent qu’il y a eu un passé » 

- C’est un chemin 

- Des frères et des sœurs :  

« Je suis allée à Jésus par mes frères et mes sœurs »  

- Une famille : 

« Vivre en étant entourés et reliés à la famille de l’Eglise dans 

des lieux de rassemblement chrétien » 

- Des disciples qui s’aiment, se bénissent c’est-à-dire disent du Bien, ont 

la mission de servir le monde, d’œuvrer pour Dieu et de se mettre au 

service des plus fragiles.  

« L’Eglise m’a appelé comme je suis pour aider les autres, pour servir 

les plus fragiles » « pour aider le nouveau monde à naitre » 

- Des petites fraternités :  

« On y découvre Jésus et on fait Eglise ensemble » 

« En partageant la Parole, avec l’apport des autres la parole me 

parle à travers mes frères et mes sœurs. Elle me donne du 

souffle » 

- Un havre de Paix, de repos, de méditation  

« Avec l’Eglise communauté, je vis cette paix intérieure en la 

rencontrant. J’y trouve du réconfort, une richesse intérieure, la 

Foi, la Révélation. » 

- Un lieu où on est accueillis, où on prie ensemble, on chante, on célèbre, 

on communie, on partage, on est unis. 

« Avec l’Eucharistie je reçois Jésus personnellement » 

« On fait Eglise ensemble à travers les chants, les psaumes » 

- Un lieu où on peut se confesser, se marier, célébrer les funérailles. 

- L’Eglise c’est sortir, vivre sa foi chrétienne en dehors du dimanche.   

- Des pèlerinages qui nourrissent ma foi et où on est en union de prières 

avec le monde entier. 

- L’Eglise c’est aussi une inertie. 
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  Ce qui ressort pour chacun d’entre nous, un 

point que nous soulignons : 
 

- L’Eglise, une chaine immense, un peuple avec un socle commun : la 

Foi. Pas d’Eglise si pas de Foi. 

- L’Eglise c’est le Corps du Christ, c’est l’accomplissement total du 

Christ. C’est la vigne et nous sommes les sarments.  

- Vivre entre frères et sœurs en étant reliés à la famille de l’Eglise dans 

des lieux de rassemblements chrétiens.  

- Les pèlerinages qui nourrissent ma foi. Il y a du rassemblement, de 

l’union, de l’émerveillement.  

- L’appel. Avant j’avais peur. L’Eglise m’a appelé comme je suis, moi 

pour que je puisse aider tous les autres. On a tous quelque chose à 

apporter même ceux qui ne sont pas croyants. C’est important la valeur 

de chacun.  

- Pour moi c’est cette communion personnelle avec Jésus.  

- L’Eglise communautaire, c’est cette paix intérieure que je trouve en la 

rencontrant.  

- Le partage de la Parole : en la partageant, en la louant, les apports 

nous enrichissent et nous ouvrent. La Parole me parle à travers mes 

frères et mes sœurs. Elle me donne du souffle. Le Seigneur nous guérit 

à travers les uns et les autres.  

- La dimension de peuple, de levier, de convergence. L’Eglise est 

porteuse d’un message de fraternité, d’amour. Convergence alignée à 

la parole d’amour pour le service des plus fragiles.  

- Dans nos célébrations j’aime les psaumes, une partie chantée, une 

partie où on parle. Ça nous rassemble. 

- J’ai été envoyée par le Seigneur vers mes frères. Mes frères et mes 

sœurs m’ont permis à travers leurs paroles et ce qu’ils vivent de 

découvrir le Seigneur, de créer une vraie relation d’amour avec Lui, de 

mieux comprendre à quoi Il nous appelait.  
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L’Eglise que je souhaite ce serait quoi ? 

        
- Une Eglise accueillante pour les personnes qui ont des accidents de la 

vie, qui vivent des difficultés dans leurs engagements. 

Accueillir les pauvres et les regarder avec un autre regard. Une Eglise 

qui aide à se relever. 

- Créer une Eglise vivante, être communicatifs : Des chants à la messe 

qui mettent entrain et gaîté avec des instruments de musique.  Une 

chorale qui entraine pour que l’on chante tous, que chacun puisse 

participer, pas menés que par elle avec des chants pas connus. 

« Chanter faux, chanter juste, chanter tous quand-même. » 

- Donner plus de place à l’Esprit Saint, au silence. L’invoquer et le laisser 

agir. 

- Revenir aux premières communautés (Actes des Apôtres) : prier, 

partager, être envoyés en mission. Célébrer toutes les petites 

communautés ensemble réunies. 

- Liturgie : avoir des repères communs et dans le même temps laisser la 

place à ce qui arrive. 

- Communier aux 2 espèces. 

- Une Eglise plus fraternelle, plus gaie : se dire bonjour, se sourire, se 

donner des nouvelles. 

- Rendre concrète la fraternité à travers la solidarité. 

- Ne pas choisir ses frères, ses voisins de messe mais les reconnaître. 

Aller au-devant des frères différents de nous. 

- Une Eglise plus tolérante pour que tous et toutes puissent participer 

même si les lectures ne sont pas parfaites. 

- Rendre manifeste et concret le « Voyez comme ils s’aiment ». 

- Identifier, connaître, faire appel aux différents dons pour le lien, la 

rencontre, les marginaux, le service… 

- Approfondir la Parole de Dieu, la connaissance de la Bible avec un 

langage adapté que l’on puisse comprendre. 
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Cette Eglise souhaitée : ce que je suis prêt à y apporter et ce 

qui serait utile même si je ne peux pas le faire moi 
 

Ce que je suis prêt à y apporter 

Accueillir les pauvres et les 

regarder avec un autre regard. 

La prière des frères, poser des 

gestes de fraternité 

Apporter et accueillir du neuf 

(renouveau charismatique) 

Apporter un témoignage 

Animer des petites fraternités 

Trouver des moyens avec des 

personnes pour qu’elles puissent 

avoir leur place 

Arriver à faire une lecture 

Faire la lecture de l’Evangile en 

public 

Porter la communion aux malades 

et les visiter 

Accueillir pour remplir les bancs 

lors des messes 

Apporter son regard aux personnes 

isolées qui n’osent pas participer 

Lors de la communion : se 

regarder 

Participer à des groupes de 

partage de la Parole au sein de la 

paroisse 

Prier pour les personnes décédées, 

suicidées, les âmes du purgatoire, 

les personnes qui ont besoin de 

prières, pour les gens qui sont 

dans la communauté 

Détendre : « ça va bien se passer » 

Ce qui serait utile même si je ne 

peux pas le faire moi 

Avoir du discernement 

Qu’on accepte de se laisser 

transformer par les autres 

Devenir moins rigides 

Evangéliser, mobiliser les jeunes 

Porter davantage la vie des gens au 

moment de l’offertoire 

Partager les savoirs des uns et des 

autres 

Accueillir les charismes, les dons 

de chacun, les exercer en église : 

ce n’est pas moi qui guéris mais 

Jésus qui guérit à travers moi dans 

nos prières pour les autres.  
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EVANGILE VECU ou « BIBLIODRAME » : La femme adultère : Jean 

8, 1-11 

 
Intentions de prières écrites à la suite de notre partage 

 

- Seigneur Jésus, je te demande de ne pas me laisser entrainer par le 

pharisien qui habite en moi. Donne-moi la sagesse de pardonner. Donne-

moi de toujours savoir te rendre grâce. 

- Seigneur Jésus, donne-moi la force de ne pas me laisser emporter par 

de mauvaises paroles qui me rendent agressive. 

- Seigneur Jésus, donne-moi la force d’accepter comme toi d’aller à 

contre-courant de notre façon d’agir. C’est en suivant ta façon de faire 

que je trouve la joie, la paix. Merci. 

- Seigneur Jésus, tu nous accueilles tels que nous sommes avec nos 

faiblesses et nos fragilités. Tu ne nous juges pas mais tu nous invites à 

avancer en changeant notre regard sur nous-mêmes et sur les autres. 

Nous te rendons grâce pour ton infinie bonté, pour ta miséricorde et 

ton pardon qui nous relèvent et nous envoient. 

- Seigneur, nous te prions pour ceux qui mettent les autres en situation 

de faiblesse par rapport à la tentation. 

Que ceux qui cèdent à la tentation ne se sentent pas condamnés par 

Dieu. Car Dieu est encore plus grand, Il pardonne. Il nous montre qu’Il 

nous aime encore plus et attend plus de nous : UN AMOUR PUR ! 

 

 

 


